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RE le terrible. au départ, moi, je n'étais pas nerveux du 
par l\Ianuel M~IT ' , , ..' ' . tout,: Une pièce, c'est comme un . accouchement, il faut 

"Eugène 'CloutIer m'avait · mVlte à .dmer chez lUI, la rendre au bout et sortir le polichinelle du tiroir," 
un soir, Avec sa fenime,ce sont des hot~s ,charmants, . Cet ' homme, cette bête. de théâtre, devrions.nous 
exquis et j'ai très bien mangé comme l'al rarement • d' , . . 'b' à 1 . dl' 
l'occasion : de le . faire, c'est·,,·dÎre en prenant mO,n plutot Ire, qUi a des conceptions len . UI e.a mise 

. lIen scène, est. tout le contraire d'un conformiste ' el; il temps et en savourant chaque chose, Apres ~. repas, ! . crée globalement une pièce à partir d'une scénographie, 
m'a dit: "Je vais vous lire ma n~uvelle p,le~e, ~a!~ d'un dispositif scénique qu'il imagine et met en place 
moi, déjà installé dans un fauteuil, Je dormaiS a mOItie é l' l' d" , 

" . t . ft · d hoses" C'est et que r a Isera plus tard e createur, apres ses m-
et ] al «;ntendu et.. re enu or . peu e c , . '". structions, "C'est de cette façon qu'il faut travailler il 
Paul BUissonneau, metteur en scene de. la p.lece HQtel, d' t " d t 1 B . ' 
,Hilton, Pékin"; de l'aut«;u~ s\is ·no~me, cre~ ;n c«;tte . n y a pas . au res,; e ponc uer Pau Ulssonneau, 
f~n de semaine à la Comedle·Canadlenne, qUi s exprIme . Du "happenmg" et du "fun" ! 
amSl, '''F 't' é "t ' " '1 d't ' t t '1 Quelque ' temps ap!,ès, on lui ' dit 9ue, Clout~er vou- . ~ IgU, a'!!Ie, ~ol?me 1 l , mais con en , .1 
lait qu'il monte sa piece do.nt on lUi dIt le titre, Et nous dit que}a plece, ecnte en un excellent français! 
Buissonneau de répondre qu'il . n'en avait jamais enten- e~~ bonne, ' tres valable" ave<; to~~ ses perso,nnage,s qUI , 
du parler, "Mais comment, l'auteur vous l'a lue!". Trait · s etonnent de t~ut ~e. qUi ar~lv~: ~a conclusl~n laisse à 
de lumière: "Ah, Urpain" Mathil?c" ça y est, j'y suis": chacun la . posslblh,te de decouvrlr un· eS~?lr tou~ e~ 
de dire Buissonneau, qUine: s'etait souv~nu que d,es restant avec ce,rtams doutes, . n, y a du. happenm& . 
noms des deux principaux personnages et II lut la plè· dan,s le fond, Je. trouve" qu~, c est passIOnnant et ~e 
ce qui l'intéresse beaucoup_ croIs .que ça va etre l~ . · .fun., de, c~nclure Paul BUis- , 
P 1 B · . '. 1 · t t ' l' , sonneau, metteur 'en scene "deparellle", au Ulssonneau· s es . re rouve a, Eugène Cloutier parle d'un cri d'amour à propos 

"C'est imecomédie, explique Paul Buissonneau qui de son oeuvre et là·dessus, Buissonneau est pleinement 
traduit les 'préoccupations de l'auteuri' ses fantasmes à d'accord d'autant plus qu'il ne peut en être autrement, . 
travers des personnages ' connus · et mconnus, Il y a "tout. n'est-il pas amour dans la nature", ' dit en sou- ' 
beaucoùp .de fantaisie là·dedanset cela correspond à riant Paul Buissonneau comme nous lui rappelons ce 
mes propres fantasmes! Nous sommes en présence d'un mot. de l'auteur "Hôtel Hilton, Pékin", Et d'ajouter que 
homme déraciné, délicat, du 18e siècle et du 16e arron, le décor stylisé en noir et blanc de G. Perron. impres. 
dissement, c'est·à·dire, très bourgeois, ~~ qui se trc;lII.v~ sionnera tout ~omme les projections de -dispositives 
plongé en plein 20e Siècle, au beau milieu de la CIVIl!- rappelant le prmcipe du dessin animé et d'autres cho­
sation nord·américaine qui crée de la panique chez· ses encore .réserveront des surprises très visuelles aux 
lui. spectateurs, . La distribution réunit. les noms d'AndréE' 

"<;>n ~it, on ~iz:a, le~ personnages rient, mais c:est Lach~pelle, L~u~se Marleau, Guy Sanche, Claude Pré­
d'un rIre Jaune SI Je pUiS me permettre cette allUSIOn fontame, Dommlque Briand Louis Aubert Jean-Louis 
au titre où figure le no,,! de Pékin," poursuit Bu!s~on. Pariset Jean-Louis Millette', Ils nous pré~enteront en 
neau, Le metteur en scene trouve que les comedIens somme pendant deux ou trois heures une illustration 
ont fait un travail merveilleux, "Ils avaient une trou il- : de l'absurdité de la vie et· de la solitude de l'homme; 
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